
LES COLONIES BRITANNIQUES DES 
CARAÏBES 

DEPUIS UNE DÉCADE, l'attention se tourne de plus en plus vers les colonies 
britanniques de la région des Caraïbes. En effet, ces colonies, dont quelques-unes 
ont été acquises par l'Angleterre dès le début du 17e siècle, semblent décidément 
engagées sur la voie devant les conduire à une plus grande mesure d'autonomie poli-
tique. Ce mouvement, qui a fait de rapides progrès depuis la seconde Grande Guerre, 
est lui-même l'aboutissement 'd'une longue évolution politique remontant pour ainsi 
dire à l'époque des conquêtes coloniales. 

Quelques notes géographiques 

On croit souvent, même au Canada, que les colonies britanniques des Caraïbes 
ne comptent qu'un petit groupe d'îles perdues dans la mer des Antilles. C'est là une 
notion bien incomplète. Ces colonies, en effet, comprennent de nombreuses îles, dis-
posées tout autour de la mer des Caraïbes: à l'ouest de celle-ci, dans le groupe des 
grandes Antilles, se trouvent la Jamaïque et les îles Caïmanes; à l'est, dans le groupe 
des petites Antilles, ce sont les îles de la Vierge (partie anglaise), de la Barbade, 
Sainte-Lucie, Saint-Vincent, Grenade, Saint-Christophe, Nevis, Antigua, Montserrat. 
et  Dominica (ou la Dominique)*, ainsi que les îles Trinidad (ou la Trinité) et Tabago, 
ces deux dernières situées plus au sud, près de la côte du Venezuela. Elles compren-
nent encore l'archipel des Bahama, formé d'une myriade de petites îles situées à la 
limite des tropiques, au nord de' Cuba et d'Haïti; les îles Turks (ou Turques) et 
Caïques (ou Caicos), dépendant géographiquement des Bahama mais rattachées, aux 
fins d'administration, à la Jamaïque; le Honduras britannique, enclavé entre le Mexi-
que et le Guatemala, au sud de la péninsule du Yucatan; et enfin la Guyane anglaise, 
située sur la côte nord du continent sud-américain et bornée par le Venezuela, le 
Brésil et Surinam (ou Guyane néerlandaise). 

L'on voit, à cette seule énumération, que toutes ces colonies sont loin de former 
un tout géographique. Des distances énormes séparent certaines d'entre elles. Ainsi 
la Jamaïque se trouve à mille milles de Trinidad et à sept cents milles du Honduras 
britannique, tandis qu'une distance de quatre cents milles sépare Port-d'Espagne 
(Trinidad) de Georgetown (Guyane anglaise). I la 
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Les colonies britanniques des Caraïbes comptent environ trois millions d'habi- 	jré 

tants, répartis de façon inégale: alors que certaines îles sont surpeuplées (la Barbade 
a une densité de population de 1,190/m 2), d'autres colonies n'ont qu'une faible 	d,  
densité de population (la Guyane anglaise ne compte que 5 habitants au mille carré). 	le 
La population est un mélange des races les plus diverses. La grande majorité des fE 
habitants sont de race noire (plus de 90% dans certaines colonies), mais on compte cg 
aussi une minorité de Blancs (dont l'influence est encore grande), d'importantes com- 
munautés d'Indiens (ces derniers groupés surtout en Guyane anglaise et à Trinidad), 	u  

d 
ainsi que des Chinois, des Syriens et des indigènes. Ajoutons que les mariages ou 
unions entre sujets des différents groupes ethniques contribuent à rendre le tableau 
encore plus complexe: c'est ainsi qu'à la Jamaïque et à la Barbade, les groupes de 
race mixte représentent environ 20 p. 100 de la population. 1 1 A 
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* Les îles Sainte-Lucie, Saint-Vincent, Grenade et Dominica forment, aux fins d'administra- ' ' 
tion, les Windward Islands (ou îles du côté du Vent). Saint-Christophe et Nevis, Antigua, I 1 - 

Montserrat, et les îles de la Vierge constituent la colonie des Leeward Islands (ou îles I I * 
sous le Vent). 
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